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de la Legation de Suisse en Roumanie.
La situation en Roumanie en 1917 [et l'oeuvre actuelle
de secours aux enfants \
Comme tous les pays eprouves par la guerre et par les suites
de ce que j'appellerai la plus grande des folies que l'humanite
a vues depuis son existence, la Roumanie aussi s'est efforcee
de bonne heure de venir en aide a l'enfance, negligee pendant
les hostilites. La reine Marie, laquelle s'est devouee d'une ma-
niere heroi'que, pendant tout le temps de l'occupation, a l'orga-
nisation des lazarets militaires de la Moldavie, et aux soins des
blesses et malades, a ete aussi Fame du mouvement en faveur de
l'enfance abandonnee.
II faut se rappeler l'hiver terrible de 1916-17, alors que,
a bout de forces, ce qui restait de 1'armee roumaine a ete oblige
de se replier derriere le Sereth pour se reconstituer. L'armee
entrainait apres elle tout l'element male des territoires aban-
donnes susceptible d'etre utilise. Les debris de l'armee roumaine
etaient precedes par des milliers et milliers de families qui vou-
laient echapper a l'etreinte des envahisseurs.
Les consequences de cette agglomeration dans le territoire de
la Moldavie, laquelle ne possedait ni ressources propres ni re-
serves pour accueillir tout ce monde, se sont bientot fait sentir.
Par surcroit et comme pour rendre la situation plus angois-
sante encore au point de vue materiel, arrivaient [les armees
russes qui devaient occuper la ligne du front, arm de permettre
aux armees roumaines de se reorganiser en toute securite. Les
deux seules lignes de chemin de fer qui reliaient la Moldavie aux
reseaux russes etaient d'une puissance tres limitee et elles ne
suffisaient pas meme pour les transports les plus indispensables
du materiel de guerre. La Moldavie s'est vue obligee en conse-
1
 Le Dr Bacilieri a redig6, en septembre 1920 a Bucarest, ce
rapport pour l'Union internationale de secours aux enfants.
Mais son expose general nous a paru de nature a interesser les
lecteurs de la Revue.
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quence de se suffire, tant bien que mal, a elle-meme pour ravi-
tailler les armees et toutes les personnes qui se trouvaient sur
son territoire.
Deja en Janvier 10,17, u n mois et demi apres l'evacuation de
la Valachie, le spectre de la famine se presentait avec toutes ses
horreurs. - La neige d'une hauteur inconnue qui a couvert la
.Moldavie au commencement de Janvier 1917, a interrompu pen-
dans des semaines toute possibility de communication. L'hiver
a ete des plus rigoureux. Le thermometre est reste pendant deux
mois constamment au-dessous de zero. Le manque de combus-
tible etait aussi a son comble ; on coupait les arbres en plein
hiver pour avoir du materiel de chauffage et du materiel de cuis-
son. Le bois vert et gele ne s'allumait pas ; il n'y avait pas
d'autre combustible ; tout ce qui pouvait servir a quelque chose
etait requisitionne pour les besoins urgents de l'armee au front.
La situation n'etait pas seulement tragique mais desesperee.
Les souffrances subies en Moldavie par les refugies ne peuvent
£tre reellement connues que par ceux qui ont suivi jour par jour,
heure par heure, la tragedie de ce peuple qui combattait jusqu'a
la mort pour sauver son independance.
II me suffit de rappeler que bien des fois dans cet hiver terri-
ble, les malades de mon hopital a Jassy n'ont eu qu'un seul
repas par jour, faute de vivres et faute de bois pour la cuisson.
Et quelle nourriture ! Une portion de bouillie de mais, tres sou-
vent sans sel, car le sel aussi faisait defaut, et une soupe aigre
a la choucroute ! Voila le regime qui attendait les grands bles-
ses et les malades qui revenaient du front. Pendant des semaines
on n'a pas vu de pain. Le nombre des hospitalises morts par ina-
nition est bien superieur a ce que Ton croit generalement. Seule-
ment nous medecins, qui avons travaille dans ces conditions
san espoir, nous qui avons vecu dans cet enfer, nous seuls
avons une vision exacte de toutes les souffrances par lesquelles
devaient passer tous ces pauvres soldats ; ils ne voyaient leur
delivrance que dans une mort qu'ils souhaitaient la plus prompte
possible.
La population civile etait dans une situation bien pire encore, car
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elle etait livree a ses propres ressources. Personne ne s'occu-
pait d'elle. Les besoins de 1'armee absorbaient toutes les ener-
gies et toutes les maigres disponibilites que le pays et ses habi-
tants pouvaient encore fournir.
Les consequences de cet etat de choses n'ont pas manque
de se manifester. Une epidemie de typhus exanthematique a
submerge toute la Moldavie. Aucun n'a ete epargne, ni mili-
taires, ni civils, sans distinction de grade, d'age et de sexe.
Tous ont du lourdement payer leur tribut a cette epidemie.
Situation vraiment tragique. Les malades du typhus exanthe-
matique affluaient dans les hopitaux d'une maniere ininterrom-
pue. Vu le manque de place, on se vit oblige de mettre deux ma-
lades par lit; dans certains lazarets jusqu'a cinq dans deux lits
rapproches. L'unique avantage de ce systeme de couchage etait
qu'au moins les malades se tenaient chaud l'un a l'autre, car les
salles etaient glacees. Le cas n'etait pas rare ou ces malheureux,
en se reveillant le matin trouvaient un de leurs compagnons
deja raidi par la mort.
Personne ne s'occupait de la population civile. Tous les mede-
cins etaient mobilises. Tous les lazarets et hopitaux etaient re-
serves exclusivement a 1'armee. Les civils etaient confies aux
bons soins de la Providence. La mortalite a ete effrayante. A
la fin on etait devenu presque insensible devant toute cette mi-
sere. La mort ne comptait plus, elle etait la delivrance des souf-
frances qu'on ne pouvait soulager. Je n'oublierai jamais la vue
de ces charrettes tirees lentement dans les rues de Jassy par des
bceufs a moitie morts, tristement resignes eux aussi. Ces charrettes
etaient bondees de cadavres nus, tout en haut quelques sacs pour
essayer de couvrir ce lamentable spectacle, mais de ci de la, on
voyait un bras, une jambe nue, ballotter et pendre hors de la
charrette.
Quand la maladie faisait son apparition dans un menage,
toutes les personnes qui etaient entassees dans cette maison,
etaient presque sures d'en etre atteintes.
Le pays etait a bout de ressources, et les arrivages de Russie
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devenaient toujours plus rares ; linge, medicaments, lait, nour-
riture, tout faisait defaut.
II ne faut pas beaucoup de phrases pour comprendre quel etait,
sur cette base de famine et d'epidemie, le sort reserve a l'en-
fance en Roumanie.
La natalite a diminue d'une maniere tres evidente. Les nou-
veaux-nes etaient tares des leur conception. Pourquoi s'etonner
si dans ces conditions la mortalite a augmente d'une maniere
effrayante, specialement parmi les tout petits, qui ont plus que
personne besoin de soins minutieux ?
Deja avant la guerre la mortalite de l'enfance en Roumanie
etait tres elevee. A titre d'information, je rappelle les donnees
de la statistique officielle pour 1'annee 1915, la derniere qui a ete
publiee.
Le 32,8% des morts en Roumanie s'applique aux nouveaux-
nes. Sur 100 naissances, il y en a 19,7 qui succombent pendant
les premiers mois de leur existence, et cela en raison des condi-
tions economiques et sanitaires mauvaises. Si nous calculons
la mortalite jusqu'a 1'a.ge de 5 ans, les statistiques nous indiquent
que le coefficient s'eleve a 52,2%. En ce qui concerne les annees
1916-1920, les medecins et tous les offices d'Etat-civil sont d'ac-
cord dans la constatation que la mortalite infantile a augmente
d'une maniere inconnue jusqu'a present.
Apres tout ce qui precede, il est tres comprehensible que la
situation creee a l'enfance en Moldavie a ete un des problemes
les plus penibles et les plus ardus auxquels la Roumanie se trou-
vait obligee de faire face.
De bonne heure les princesses Elisabeth et Mariora ont ins-
talle dans la cour du lycee national a Jassy des cuisines; on pou-
vait les voir chaque jour, vers midi et une heure, distribuant de
la bonne soupe aux enfants affames de la ville, qui se pressaient
pour recevoir leur portion.
Seulement plus tard, en ete 1917, quand la Croix-Rouge ame-
ricaine se fut installee a Jassy, on a ouvert une cuisine populaire
sous le patronage de la reine, ou les meres, avec leurs petits,
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recevaient une fois par jour une nourriture chaude et de quoi
couvrir leurs enfants. Pour profiler de cette facilite, les meres
devaient apporter un billet qu'elles obtenaient seulement apres
qu'elles et leurs enfants eussent e'te baignes et «deparasites »
dans le bain populaire, qui avait ete organise entre temps.
I. Societe pour la protection des orphelins de guerre. — Dans
tout le pays on sentait le besoin urgent de venir en aide a l'en-
fance qui etait abandonnee. Sous le haut patronage de la reine,
fut constitute a Jassy, a la fin de decembre 1917, la Societe pour
la protection des orphelins de guerre.
A l'entree en guerre de la Roumanie en 1916, la princesse
Olga M. Stourdza avait organise a Jassy, avec le concours de
la Societe nationale orthodoxe des femmes roumaines, une asso-
ciation libre pour venir en aide aux orphelins de guerre. Deja
en septembre 1916, l'orphelinat « Princesse Maria » venait d'etre
inaugure a Jassy. L'attention du public n'a pas manque d'etre
attiree par cette oeuvre, laquelle, quoique modeste, portait en
soi-meme les germes de l'ceuvre nationale qui actuellement a
pris sous sa protection les orphelins de guerre de tout le royaume.
L'esprit de devouement et de patriotisme bien connu chez
les Roumains n'a pas manque de produire ses heureux effets.
Le public et les institution? de credit n'ont pas marchande
leurs contributions volontaires, de sorte que cette oeuvre put
deja, dans les conditions les plus defavorables du temps de
l'occupation.fairesentirses bienfaits a 1,481 orphelins qui furent
recus et hospitalises. En outre elle vint en aide a domicile a un
nombre d'enfants qui s'eleve a 23,500.
La Societe, dans le but de rendre son assistance plus homogene
et plus rapide, a divise le territoire de la Grande Roumanie
en 9 regions :
1) Jassy. — 2) Bucarest. — 3) Constantza. — 4) Craiova. —
5) Chisinau. •— 6) Cernauti. •— 7) Sibiu. — 8) Temisoara. —
9) Arad, avec chacune un comite' regional a sa tele. Le president
du Comite central est la princesse Olga M. Sturdza, laquelle,
pendant tout le temps de la retraite a Jassy, s'est consacree
jour et nuit, de toute son ame, a cette oeuvre de bienfaisance.
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Le but que se propose la Societe est fixe par le chapitre 2
des statuts, a savoir :
But et devoir de la Societe. — Orphelins assistes.
ART. I I I . — Le but de la Societ6 est de pourvoir a l'abri, a
1'entretien et a l'6ducation physique et morale des orphelins de
guerre.
Pour realiser ce but la Society se charge des devoirs suivants :
a) Rechercher dans toutes les communes du pays et enre-
gistrer tous les orphelins de guerre sans exception de natio-
nalite, de confession ou de position sociale.
b) S'occuper de l 'institution et de la constitution des tutelles
pour les orphelins.
c) Assurer l'abri, 1'entretien, l 'education et la surveillance
sanitaire a donner aux orphelins manquant des moyens
necessaires et de surveillance.
d) Surveiller l'instruction et l'education de ces orphelins
en les preparant selon leurs aptitudes pour une profession
ou un metier.
e) Creer des institutions propres a faciliter l'education,
l'instruction et les soins me'dicaux a donner aux orphe-
lins comme par exemple des creches, des foyers, des jar-
dins ou des ecoles d'enfants, des maisons de correction, des
hopitaux, des infirmeries, etc. et les faire profiter des 6co-
les de l 'Eta t d'accord avec les ministeres respectifs.
/) Surveiller et controler toutes les institutions similaires pre-
vues par les lois et les decrets concernant l'assistance des
orphelins. De meme surveiller et controler les soins donnes
par les personnes auxquelles on aurait confie des orphe-
lins.
g) S'interesser aux occupations des orphelins en age de tra-
vailler et de ceux qui possedent les connaissances neces-
saires pour un metier ou une profession.
h) Prendre soin d'interner les orphelins atteints d'une mala-
die chronique ou d'infirmites, dans des maisons de sante,
des hopitaux ou des hospices.
i) Faciliter l'assistance juridique pour soutenir les droits
et les interets des orphelins qui en auraient besoin.
;') Venir en aide a ceux qui voudraient exercer une profes-
sion ou un metier et a ceux qui voudraient se marier.
k) Prendre toute mesure necessaire pour assister les orphelins.
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ART. IV. — La Societe accorde sa protection aux orphelins
dans l'ordre de preference suivant :
a) Les orphelins dont les peres soldats ou au service de l'armee
seraient morts pendant et en raison de la guerre et dont les
meres sont mortes avant ou apres la mort du pere.
b) Les enfants restes orphelins de pere pendant et en raison
de la guerre, dont la mere se trouve dans l'impossibilite
de les elever sans le secours de la Societe.
c) Les enfants sans mere, dont le pere invalide de guerre ou
interne est dans l'impossibilite de s'occuper d'eux.
d) Les enfants sans mere, abandonnes sans moyens ni sur-
veillance, le pere etant mobilise ou au service de l'armee,
loin de la commune ou se trouve sa famille.
D'accord avec les autorites administratives des depar-
tements, la Societe aura encore la facult6 de soigner des
orphelins de n'importe quelle categorie, des enfants aban-
donnes en temps de guerre, sans ressources et sans secours,
en cas de maladie, en raison de I'absence ou de la mort des pa-
rents, ainsi que des enfants non reconnus. Ces dispositions
ne concernent que les enfants sans famille, sans tuteur et
n'ayant aucun membre de leur famille qui veuille bien se
charger des soins a leur donner.
ART. V. — L'assistance sera accordee, sans distinction de
nationality ni de confession aux orphelins legitimes, illegitimes,
reconnus et non reconnus.
ART. VI. — L'assistance des orphelins cesse avant leur majo-
rite dans les cas suivants :
a) en cas d'adoption ;
b) de mariage;
c) de mise en liberte des parents prisonniers ou internes ;
d) dans le cas ou les comites constatent que l'orphelin est a
meme de gagner sa vie et de se subvenir a lui-meme par
son travail.
ART. XXXIV. — Les fonds de la Societe se composent :
a) Des subventions accordees par des institutions ou par des
fondations particulieres.
b) Des donations et des legs.
c) Des cotisations des membres.
d) Des benefices resultant de bals, fetes, representations, etc.
e) Des sommes que l'Etat, les departements et les communes
accorderont pour subvenir aux depenses budgetaires de la
Societe.
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La Societe possede aujourd'hui 60 orphelinats oii Ton eleve
15,000 enfants, ce qui est peu de chose encore, si Ton pense que
la-statistique au 31 aout 1919 nous indique qu'en Roumanie
il existait a cette date : 35,212 orphelins de pere et mere, et
262,903 orphelins de pere.
Tous les orphelins qui n'ont pu etre recueillis dans les orphe-
linats sont secourus a domicile, ayant leur mere ou un tuteur qui
les soigne. Jusqu'au 31 mars 1919, la Societe a depense plus de
7 millions de lei.
II ne faut pas croire que l'oeuvre au profit de l'enfance se soit
restreinte en Roumanie a la Societe pour la protection des orphe-
lins de guerre. II existe d'autres associations qu'ils faut mention-
ner :
II. L'oeuvre de la Societe orthodoxe des femmes roumaines. —
Cette oeuvre est repandue dans tout le pays. Elle a derriere elle
plusieurs annees d'une activite des plus fecondes et des plus bien-
faisantes. Son but est de venir en aide a l'enfance a partir de
l'agc de 3 ans. C'est a elle que revient l'honneur d'avoir institue
dans le pays plusieurs jardins d'enfants (Kindergarten) ou les
enfants des ouvriers et des gens qui, en raison de leur travail
ou de leurs occupations ne peuvent pas les surveiller, trouvent
un endroit confortable et a 1'abri des dangers que les enfants
courent quand ils sont abandonnes a eux-memes ou a une merce-
naire. Plus de 2,000 enfants se trouvent proteges par cette
Societe.
III. Societe de la protection de l'enfance contre la tuberculose. —
Cette Societe, sous la presidence prevoyante de Mme Bals, ne
peut malheureusement, faute de moyens, venir en aide qu'a
un tout petit nombre d'enfants tuberculeux, qui se trouvent
dissemines dans le pays. Lors meme que sa tache est des plus
difficile, parce que dans le pays il n'existe que 5 sanatoriums
populaires pour la tuberculose, avec en tout 500 lits, elle a pu
neanmoins organiser avec ses moyens restreints une petite colo-
nie au lac de Tekirghiol, pres de Constantza, ou les enfants ont la
possibility de prendre des bains d'eau salee et de boue dans ce
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lac, lequel pour ses proprietes therapeutiques, peut eitre compare
avec n'importe quel autre bain de meme nature. Malheureuse-
ment la saison est courte, mai a septembre, et les moyens d'he-
berger ces petits malades sont tout a fait insuffisants en compa-
raison du nombre de ceux qui dans le pays auraient besoin d'une
cure. Cette institution dispose de ioo lits qui sont occupes
toute l'annee. Pendant l'ete, moyennant l'utilisation de baraques
et de tentes qui sont installees dans le pare, le nombre des enfants
peut s'elever jusqu'a 350.
II ne faut pas oublier les autres organisations privees qui exis-
tent dans beaucoup de villes de Roumanie et qui ont pour but
de venir en aide a ces petits etres qui souffrent a cause de la
situation economique de leurs parents.
IV. Crbches, Gouttes de lait. •— Les creches et les gouttes de
lait sont assez nombreuses, malheureusement leurs moyens
sont trop limites pour que tous les bebes qui sont apportes puis-
sent etre convenablement recus. De toutes les creches existantes,
celle de St. Ecatherine a Bucarest est la mieux organisee et celle
qui correspond le mieux aux necessites de la population pauvre.
V. Croix-Rouge amiricaine. — Comme partout dans l'Europe
ou il y a eu des miseres a soulager, aussi en Roumanie, la Croix-
Rouge americaine a fait sentir ses bienfaits dans les plus petits
villages. L'enfance a ete l'objet de soins speciaux. La Croix-
Rouge americaine ayant pu deployer son activite de suite apres
le depart des troupes d'occupation, son aide a ete providentielle
dans ce pays epuise. Grace a cette aide, la population pauvre
et l'enfance abandonnee de la Roumanie n'ont pas eu a souffrir
autant que les autres populations de l'Europe orientale, privees
de ce secours efficace.
C'est avec reconnaissance et aussi avec douleur que les Rou-
mains ont pris conge de la mission americaine de la Croix-Rouge
lorsque celle-ci a quitte le pays au commencement de l'e'te' 1920.
VI. Hopitaux d'enfants. — Pour etre complet, je dois men-
tionner les trois cliniques universitaires de Bucarest, Jassy et
Cluj, qui ont une division speciale pour les enfants. Pour une
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population de 17 millions d'habitants, il n'y a que trois villes
en Roumanie qui possedent un hopital pour les enfants. Le nom-
bre tres limite de lits qui leur sont reserves est bien peu de chose
pour hospitaliser tous les innocents du pays qui meriteraient de
recevoir des soins appropries.
VII. Societe «Principele Mircea». — La derniere de ces
ceuvres en faveur de l'enfance est la Societe « Principele Mircea ».
Elle a ete creee sur l'initiative de la reine en memoire du petit
prince Mircea, mort au debut de l'entree en guerre de la Rou-
manie. Cette organisation a pour but de reunir sous un organe
central toutes les organisations existantes du pays qui se pro-
posent la protection de l'enfance.
Chacune de ces organisations ou societes reste tout a fait inde-
pendante de la Societe « Principele Mircea», en ce qui concerne
son activite. Celle-ci doit plutot, par ses conseils et son appui,
s'efforcer de faire profiter toutes les regions du pays, d'une
maniere equitable et egale, des bienfaits que toutes les personnes
de bonne volonte sont pretes a leur dispenser.
Des qu'une societe ou organisation, telle que les sus-nommees,
n'aura pas la possibilite faute de moyens, etc., de ddployer l'ac-
tivite qui lui incombe selon ses statuts, ce sera la Societe « Prin-
cipele Mircea» qui mettra ses ressources a la disposition des
ceuvres necessiteuses. De cette facon on obtiendra que toutes
les regions du payssoient aidees selonleurbesoin reel et on pourra
egaliser d'une maniere rationnelle ces secours qui ont un carac-
tere national.
Dans le programme futur de la Societe «Principele Mircea »
et dans ses statuts sont inscrites la creation de dispensaires
dans tout le pays; celle de maternites dans les villes d'une cer-
taine importance, avec l'organisation en meme temps d'ecoles
pour sages-femmes, est prevue dans les statuts de la Societe. La
troisieme oeuvre qu'elle se propose est l'institution d'ecoles
professionnelles ou les enfants, selon leurs capacites et leurs apti-
tudes, auront la possibilite d'apprendre un metier.
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Malgre l'appui que le gouvernement et toute la nation ne
cessent de donner aux oeuvres que je viens de passer en revue,
celles-ci ne peuvent pas eviter de se heurter a des difficultes
insurmontables dues a la penurie generate des vetements, medi-
caments et alimentation appropriee a l'enfance. Les pauvres
petits ont beaucoup souffert pendant ces dernieres annees ;
le rachitisme, la tuberculose se developpent d'une facon tres in-
quietante. La force de resistance de ces jeunes et faibles orga-
nismes est diminuee d'une maniere tres sensible, de sorte que
la mortalite a augmente tres fortement en comparaison des
annees d'avant guerre. La prochaine generation apportera avec
elle, faute de soins a l'enfance, des tares tres accentuees.
Les remedes les plus urgents a obtenir sont l'huile de foie de
morue, des sirops iodotaniques, des phosphates, des farines
lactees, lait condense, pates alimentaires, etc.
Comme vetements, c'est specialement les bas, chaussures, les
tricots de laine, les cotonnades de tous genres, les draps, couver-
tures, toile a matelas qui font defaut.
II faut compter sur un minimum de 100,000 enfants des deux
sexes, de 2 a 14 ans.
Une des difficultes les plus insurmontables pour se procurer
toutes ses choses, reside dans la baisse catastrophale du change
roumain vis-a-vis des devises des pays d'achat. Aussi la diffi-
culte des transports et leurs prix exorbitants empechent que
les commandes faites a l'etranger soient plus nombreuses.
J'estime que l'Union internationale de secours aux enfants
pourrait aider efficacement au soulagement de ces miseres si elle
pouvait fournir aux oeuvres sus-nommees, a des prix reduits,
une partie des objets dont la necessite est reconnue par tout le
monde.
Je crois aussi que les maisons d'expedition et les societes
privees, qui font les transports pour la Roumanie, seraient dis-
posees a amener jusqu'ici a des prix abordables les marchan-
dises que l'Union internationale des secours aux enfants voudrait
bien leur confier. Sur un train de 30-40 wagons ces societes d'ex-
pedition, pourraient tres bien en vue de ce but, eminemment
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L'enfance
en Roumanie.
humanitaire, emmener gratuitement un wagon d'objets de toute
premiere necessite, destines a ces milliers d'innocents qui ten-
dent leurs bras pour demander des secours aux peuples qui, eux,
n'ont pas connu dans toute leur horreur les miseres de la famine
et des epidemies.
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